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VERS LES 

SOMMETS 
 

Mensuel   Périodique des 

 Compagnons de l’Immaculée Conception 

 

DECEMBRE  2009  23
ème

ANNEE   N°5 

 

TON MOT D’ORDRE : OBEISSANCE 
 
- UN MOYEN INFAILLIBLE DE T’INSTALLER DANS UNE PAIX PROFONDE, 

INALTERABLE : chercher à accomplir toujours avec beaucoup d’amour et de joie la volonté de Dieu, 

ETRE TOUJOURS PRET A LUI OFFRIR UN « OUI » ENTHOUSIASTE pour tout ce qu’Il 

souhaitera de toi. 

 

- Dieu est ton Maître et Seigneur. Il t’a tout donné. Tu Lui appartiens par toutes les fibres de ton être. 

Tu dépends radicalement et totalement de Lui. Il peut faire de toi tout ce qu’Il veut. TON TOUT 

PREMIER DEVOIR est de reconnaître cette dépendance radicale envers celui qui t’a tout donné. Si tu 

as une âme droite et loyale, ton SOUCI PRIMORDIAL sera de Lui donner dans ta vie toute la place à 

laquelle Il a droit. TU CHERCHERAS ALORS A REALISER sa volonté dans les plus petits détails 

de ta vie. Il est insensé et ridicule de la part des hommes de méconnaître ces droits fondamentaux du 

Seigneur et de préférer leur volonté à la sienne ! 

 

- Ce serait d’autant plus regrettable que la volonté du Seigneur sur nous est toujours une VOLONTE 

D’AMOUR. Car Dieu a voulu être par-dessus tout pour nous, dans toute la force du terme, un PERE. 

Sa volonté se confond TOUJOURS avec notre véritable bien, avec l’épanouissement vrai et total de 

notre vie et avec le bien de toute l’humanité. PUISSIONS-NOUS Y CROIRE VRAIMENT ! Nous 

nous empresserions alors de nous abandonner entre les mains du Seigneur pour que se réalise 

pleinement dans notre vie toute sa volonté d’amour ! 

 

- UN MOYEN INFAILLIBLE DE REALISER CETTE VOLONTE D’AMOUR DU SEIGNEUR : 

nous laisser guider par ceux qui détiennent auprès de nous, dans une mesure plus ou moins large, 

l’autorité de Dieu. Nos parents, nos supérieurs légitimes ont été délégués par Dieu auprès de nous pour 

signifier dans tel ou tel domaine la volonté du Seigneur. C’est la conviction, c’est LA FOI sur laquelle 

doit reposer ton obéissance. Tu t’efforceras de leur dire « OUI » de tout ton cœur parce qu’en eux c’est 

le Seigneur qui vient vers toi. 

OBEISSANCE DIFFICILE ! Nous avons si peu de foi ; nous avons si peu le SENS DE DIEU, le souci 

de Lui donner sa place de Maître, de Seigneur, de Père, dans notre vie. Nous sommes tellement imbus 

de notre petite personne, si attachés à notre indépendance, à notre autonomie, à ce que nous appelons 

notre « liberté », qu’au lieu de nous laisser guider par Dieu, nous nous guidons nous-mêmes au grand 

détriment de toute notre vie. 
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Bien chers Parents. 
 

 

 

Le mot d’ordre proposé pour ce mois à vos enfants est l’OBEISSANCE, vertu bien difficile : 

rien ne coûte sans doute autant que le sacrifice de sa volonté propre pour lui substituer celle 

d’autrui et, en définitive, à considérer l’obéissance dans sa vraie perspective : celle de Dieu. 

 

Voyons là une invitation, d’abord pour nous-mêmes, à donner dans notre vie la priorité 

absolue à la volonté du Seigneur. C’est en son nom que nous avons quelque autorité. Il faut le 

reconnaître de tout son cœur pour réussir à toujours commander à bon escient. Et comment le 

reconnaître si nous n’avons pas un très vif souci d’accepter et de vénérer, dans toutes les 

circonstances de notre vie, la volonté du Seigneur ? 

 

Mais le mot d’ordre met aussi sur le tapis la question des relations entre parents et enfants. 

 

Il est un âge où la personnalité des jeunes se forme plus nettement. Ils passent 

progressivement d’une mentalité d’enfant à une mentalité d’adulte. Cette évolution est 

l’affaire de plusieurs années. Certains parents, ne soupçonnant pas l’évolution qui se dessine 

en leurs enfants, continuent à les traiter en enfants. Rien n’offusque plus les jeunes que cela. 

Ils se ferment alors, se cabrent, deviennent agressifs : une manière d’affirmer leur personnalité 

naissante mais encore méconnue. 

 

Ce sera le moment où il faudra coûte que coûte garder la confiance de vos enfants, souvent au 

prix de bien des sacrifices. Il faudra pour cela leur manifester beaucoup de compréhension et 

de confiance. Quel bonheur si vous réussissez à vous asseoir souvent autour d’une table avec 

eux pour discuter des questions qu’ils se posent, des problèmes qui les embarrassent ! 

 

La tâche des parents est plus difficile encore de nos jours du fait de l’évolution qui s’est 

dessinée dans la mentalité de la jeunesse actuelle. Il s’agira de faire preuve de beaucoup de 

compréhension. 

 

Cherchons à leur confier beaucoup de responsabilités, manifestons-leur beaucoup de 

confiance. Comme ils souhaitent se sentir vraiment responsables. 

 

Prions en cet Avent pour que notre souci primordial soit d’ouvrir le cœur des nôtres aux 

Christ. En Lui seul, ils trouveront la vraie liberté. 

 

 

 

 

 

UN CORDIAL MERCI à tous ceux qui nous ont fait parvenir une obole pour 

soutenir cette revue. 
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SUR LE FRONTON DE TA VIE, BIEN EN RELIEF, 

DOMINANT TOUT : LA SAINTE VIERGE. 
 

- Plus tu lui donneras de place dans ta vie et plus tout en toi s’épanouira. 

 

- Plus tu aimeras d’un cœur d’enfant une MAMAN si bonne, plus tu rempliras ta vie de 

joie. 

 

- Si tu cherches à lui plaire, sa pensée inspirera vraiment ta vie ! 

 

- Tu dois te sentir toujours en pleine sécurité parce qu’elle est là, parce que tu crois de 

toute ton Ame à son amour. 

 

- Aime à méditer les MYSTERES DU ROSAIRE. 

 

OBEISSANCE : SOURCE DE PAIX 
 

 

Par une permission spéciale du Pape, Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus est entrée au Carmel à 

15 ans. 

 

Un jour, dans un grand élan d’amour envers le Seigneur, elle avait dit à Jésus qu’elle désirait 

être comme un jouet entre ses mains. Elle Lui avait demandé de faire d’elle à chaque instant 

tout ce qu’Il voudrait. D’avance elle acceptait tout. 

 

Au Carmel, les humiliations et les vexations ne lui manquèrent pas. On la chargea des travaux 

les plus humbles. Souvent on l’accusa de faire avec bien peu de soin ce qui lui avait été 

demandé, alors qu’elle y mettait tant d’amour. Y avait-il un désordre quelque part, on disait 

que c’était elle alors qu’elle n’y était pour rien. 

 

Elle accepta tout, avec le sourire, de la main du Seigneur, convaincue jusqu’au plus profond 

de son cœur que c’était Lui qui lui envoyait ces petites épreuves et uniquement par amour. 

Lorsqu’une nouvelle épreuve l’accablait, elle se contentait de dire avec un sourire : « Encore 

du sucre ! » 

 

Cette acceptation toute cordiale, toute filiale de la sainte volonté de Dieu, quelle qu’elle soit, 

cette obéissance pratiquée avec tant de foi et d’abandon dans toutes les circonstances de sa 

vie, furent pour elle une SOURCE DE PAIX INALTERABLE. Il suffit de parcourir l’histoire 

de sa vie (écrite par elle-même sur l’ordre du Pape) pour sentir la paix et la joie profondes qui 

remplissaient son âme. Comme elle savourait à travers toutes ses épreuves les psaumes qui 

proclament une confiance totale en Dieu : « C’est dans la paix et la joie, pouvait-elle dire, que 

je savoure tous les fruits amers ». 

 

Remise totale de tout son être entre les mains du Seigneur ! A la fin de sa vie, elle dira : « Je 

ne désire pas plus mourir que vivre... Je ne veux que ce que veut Jésus ; c’est ce qu’il fait que 

j’aime ». 

 

Quel rayonnement merveilleux lui a valu cet abandon total entre les mains de Dieu ! 
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POUR SUIVRE LA LITURGIE 
 

 

Vendredi 4 décembre : 1
er

 vendredi du mois. 

 

Communion réparatrice en l’honneur du Sacré-Cœur. 

 

Samedi 5 décembre : 1
er

 samedi du mois. 

 

Console le Cœur Immaculé de Marie. Communion, Chapelet… 

 

Dimanche 6 décembre : DEUXIEME DE L’AVENT. 

 

« Aux pauvres, dit Jésus, est annoncé la Bonne Nouvelle ». Le Christ vient pour nous sauver. 

Il instaurera un jour pour ses élus son royaume définitif de paix et d’amour. Pour profiter de 

cette Bonne Nouvelle, nous devons avoir conscience de notre pauvreté. Notre vie sans doute 

est remplie de toutes les merveilles de Dieu ; mais de nous-mêmes nous sommes si 

misérables, si petits devant Dieu. C’est dans la mesure où nous en serons convaincus que nous 

serons prêts à accueillir vraiment le Seigneur. Nous serons sauvés dans la mesure où nous 

comprendrons que nous avons besoin du Sauveur. 

 

Mardi 8 décembre : FETE DE L’IMMACULEE CONCEPTION. FETE DES PROMESSES. 

 

Une étape dans notre ascension vers la Noël. Que ton cœur soit rempli d’une JOIE TOUTE 

FILIALE DANS LA CONTEMPLATION DES SUBLIMES MERVEILLES DONT 

DEBORDE L’AME DE MARIE IMMACULEE. Mets toute la ferveur de ton âme dans TA 

PROMESSE. Médite avec amour les mystères du Rosaire (mystères joyeux). 

 

Dimanche 13 décembre : TROISIEME DE L’AVENT. 

 

Invitation pressante à nous installer dans la joie et la sérénité. Qu’avons-nous donc à 

craindre ? De quoi nous troubler ou nous inquiéter ? Le Seigneur est proche : il suffit de « Lui 

exposer nos besoins », de Lui faire confiance. Cette joie et cette sérénité doivent être de notre 

part un témoignage que nous rendons au Christ. Par là, nous serons aussi « la voix » qui invite 

à préparer les voies du Seigneur. Nous sommes bien peu de chose. Ce qui fera notre grandeur 

sera une humble fidélité à cette mission. 

 

Dimanche 20 décembre : QUATRIEME DE L’AVENT. 

 

Ecoutons l’appel pressant de Saint Jean-Baptiste : il nous faut nous convertir résolument pour 

préparer une route bien droite au Seigneur. Il faut réprimer notre égoïsme, notre amour-

propre, notre paresse, notre peur de l’effort. Il faut aussi tendre toute notre âme dans 

l’enthousiasme vers le Seigneur. La pensée qu’un jour le Seigneur reviendra dans la gloire et 

que tout alors éclatera au grand jour, doit soutenir nos efforts. Ne nous préoccupons pas du 

jugement des hommes, mais du jugement de Dieu. 

 

24 et 25 Décembre : voir numéro suivant. 
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SI TU POUVAIS COMPRENDRE LE PRIX DE L’OBEISSANCE 
 

 

 

Au quatrième siècle, les chrétiens en grand nombre veulent répondre à l’appel du Christ à une 

vie de renoncement et de consécration totale à son service. Les moines abondent, en Egypte 

surtout, sous l’influence de Saint Antoine. Ils vivent dans la solitude pour la plupart et 

jouissent de la plus large liberté spirituelle. La mortification corporelle était pratiquée avec 

une extrême rigueur : beaucoup de moines semblaient même viser à détenir un certain record 

des mortifications. 

 
Bien entendu, cela n’allait pas sans danger. Etait-ce vraiment le Seigneur qu’on cherchait en 

tout cela ? Ce ne sont pas ceux qui crient « Seigneur, Seigneur », qui entreront dans le 

Royaume de Dieu, ni ceux qui font leurs œuvres pour être appréciés des hommes, mais ceux-

là qui avant tout cherchent de tout leur cœur à accomplir la sainte volonté du Seigneur. 

 
Saint Pacôme décida de remédier à la situation. Il chercha une règle pour les moines ; il les 

invita à vivre en communauté. Il voulut tout particulièrement remplacer la mortification 

corporelle par une mortification spirituelle, moins spectaculaire sans doute, mais 

immensément plus profonde : l’obéissance. La réforme ne se  fit  pas sans difficulté. Les 

moines trouvaient trop dur de soumettre ainsi leur liberté, leur volonté : ils préféraient à cela 

« leur » mortification. 

 
Les saints en ont jugé tout autrement. Ils comprenaient que l’obéissance était pour eux le 

moyen privilégié de réaliser la volonté du Seigneur, de le mettre, lui, vraiment au centre de 

leur vie. L’obéissance les libérait de toute inquiétude et leur donnait l’assurance d’être 

pleinement dans la voie du Seigneur. 

 
Saint François Xavier voyait des foules accourir vers lui pour entendre le message du Christ. 

Il allait de l’avant : de jeunes chrétientés se formaient. Bientôt un grand problème se posait à 

lui : fallait-il aller toujours de l’avant ou bien s’arrêter pour stabiliser les chrétientés établies ? 

Il écrivit à son supérieur, Saint Ignace, pour lui demander ce qu’il devait faire. Il manifestait 

le désir qu’il avait de ne réaliser que la volonté du Seigneur en lui disant : Vous n’avez qu’un 

mot, une lettre à m’écrire et votre volonté sera réalisée. 

 
Il faut que tu t’ouvres véritablement à l’ESPRIT D’OBEISSANCE, que tu désires et que tu 

cherches sincèrement la volonté du Seigneur. Or, c’est sur ce point que nous sommes si 

souvent en défaut. Nous nous soucions souvent si peu de la volonté du Seigneur et nous nous 

attachons éperdument à notre volonté. C’est le grand malheur. Et n’est-ce pas la bataille 

décisive de notre vie : d’un côté, le Seigneur et son adorable volonté, toute d’amour, et d’autre 

part notre volonté, nos caprices. 

 
AIME SINCEREMENT LE SEIGNEUR, AIME SA VOLONTE SAINTE ET TU N’AURAS 

PLUS GUERE DE DIFFICULTE à OBEIR à TES PARENTS ET à TES SUPERIEURS. 
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8 DECEMBRE: FETE DE L’IMMACULEE 
 

 

Sainte Vierge, ma douce maman du ciel, la splendeur de votre âme me plonge dans le plus 

profond ravissement. Vous êtes le chef-d’œuvre de Dieu. Vous êtes la toute belle, la pleine de 

grâce. 

 

Cette grâce, vous l’aviez déjà en plénitude au jour de l’Annonciation. Et cependant elle n’a 

cessé de croître prodigieusement tout au long de votre vie. Seule, avec Jésus et par lui, vous 

avez séduit le Cœur même de Dieu. 

 

Pas la moindre défaillance dans votre vie, pas le moindre péché ni la moindre imperfection. 

Comme j’admire votre obéissance, votre pureté, votre piété, votre charité, votre humilité ! 

 

Excitez en nous un très vif désir de vous ressembler en ouvrant notre âme aux splendeurs de 

la grâce et en imitant vos vertus. Donnez-nous surtout de tendre de tout notre cœur, de toutes 

nos forces, de toute notre vie, vers Jésus dans un amour de plus en plus ardent et de plus en 

plus généreux. Que la méditation des mystères du rosaire nous aide à contempler vos vertus et 

à les imiter d’un cœur vraiment filial. Puissions-nous revivre ces mystères pour en imprégner 

notre vie et parvenir à vivre avec le Christ et pour Lui. 

 
 

LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 

Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui veulent s’engager sur les traces de Saint Dominique 

Savio, dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour 

Jésus et Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et 

fréquente des sacrements de pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 

Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 

chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 

Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE. 
 

Il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 

aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 

Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 

renseignements opportuns. Cette promesse exige une préparation intense et généreuse. Ne la 

fais qu’après t’y être bien préparé et si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 

 

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 

ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINT-PIERRE-JULIEN-EYMARD 

             F-38240 MEYLAN 


